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VOTRE C RO I X-RO U G E

LA CONFERENCE D'AUTOMNE
DES PRESIDENTS DE SECTION

La conference d'automne des presidents des sections
de la Croix-Rouge suisse s'est tenue ä Berne les 20 et
21 octobre, sous la presidence du professeur von Alber-
tini, president de la Croix-Rouge suisse. L'assemblee
pleniere du samedi soir permit d'aborder un certain
nombre de problemes administratifs. Mlle Jöhr parla de

l'importance de l'aide feminine dans les Secours sani-
taires volontaires et le service sanitaire de guerre de

la protection civile. MM. Christen et Steiner presentment

la campagne d'aide aux enfants suisses et aux
enfants grecs.

La matinee du dimanche fut consacree aux reunions
de travail des quatre groupes prevus: Collecte de mai,
sous la presidence du colonel H. Spengler; Service de

transfusion, sous la direction du Dr G. du Pasquier; Cours
de soins au foyer, preside par le nouveau medecin en
chef de la Croix-Rouge suisse, le docteur Käser; Aides
benevoles de la Croix-Rouge, dirige par Mme F. Jordi.

Apres un dejeuner en commun, les presidents et
delegues se reunirent ä nouveau en une seconde seance
pleniere oü ils prirent connaissance des conclusions des

diverses commissions de travail et purent en discuter
tel ou tel point. L'assemblee apprit avec satisfaction que
la collecte de mai organisee, cette annee, en commun
avec I'Alliance suisse des samaritains, avait rapporte
la somme nette de 1 104 005 fr.

Nous aurons l'occasion de revenir, dans nos pro-
chaines editions, sur divers sujets traites au cours de

cette conference.

TRANSFUSION SANGUINE
La preparation de sous-produits est activement poussee

On travaille actuellement, au service de chimie des

albumines du laboratoire central, 75 litres de plasma
par semaine pour la preparation de fibrinogene, d'al-
bumine, de gamma-globuline et de PPL. En outre, le
laboratoire central dispose d'importantes reserves de

fractions de plasma.
*

Des essais de serums-test ä Thorberg
Quinze detenus du penitencier de Thorberg se sont

mis volontairement ä disposition pour des essais d'im-
munisation pour l'obtention de serums-test destines ä

la determination des groupes sanguins.
*

Credits et achats d'appareils
Le Comite central a accorde differents credits pour

I'achat d'appareils, soit: 4000 fr. pour I'installation
d'une etuve d haute frequence pour le departement de

fabrication, et 4000 fr. pour I'achat d'une chaudiere
destinee ä la preparation de solutions anticoagulantes.

*

Un film sur la transfusion
Le Comite central a accorde un credit de 3000 fr.

pour la realisation d'un film sonore de 15 minutes con-
sacre au service de transfusion.

*

Le 10e anniversaire du Centre genevois de transfusion
sanguine

Le 3 novembre, le Centre de transfusion sanguine
de Geneve pouvait celebrer son 10e anniversaire. C'est
le 3 novembre 1946, en effet, que cette institution, ä

l'initiative de la Croix-Rouge genevoise, et pour per-
mettre de poursuivre le genereux don de sang consenti,
pendant la guerre, par beaucoup de nos concitoyens
pour nos soldats. Un medecin genevois, le docteur Roger
Fischer, avait cree dans la clinique, quelques annees
auparavant, un Centre de prises de sang; il avait ete
l'un des premiers en Suisse ä faire des « conserves » de

sang pour en permettre l'envoi ä l'etranger, parti-
culierement en Espagne pendant la guerre civile. II
se rallia ä la suggestion faite par la Croix-Rouge
genevoise ä la commission administrative de l'Höpital
cantonal; de la fusion de son «Hemocentral» et du
« Centre de transfusion » de la Croix-Rouge naquit le
Centre actuel. II revenait naturellement au docteur
Fischer d'en assumer la direction, il y etait tout de-
signe par son experience et par ses competences. Le
docteur Fischer a d'ailleurs ete appele depuis plusieurs
annees par le Conseil d'Etat de Geneve comme charge
de cours ä la premiere chaire de la Faculte de mede-
cine destinee ä l'enseignement des problemes de la
transfusion. Le Service de transfusion de Geneve forme au-
jourd'hui un service hospitalier autonome dont l'Höpital
cantonal assume tous les frais. La section genevoise de

la Croix-Rouge suisse a pour täche de recruter des

donneurs en faveur du Centre. Longtemps ä l'etroit
dans un appartement du boulevard de la Cluse, le Service

de transfusion genevois occupe actuellement le
5e etage du bätiment neuf des policliniques. A l'occasion
de ce 10e anniversaire, le docteur Ed. Schauenberg, vice-
president de la Croix-Rouge suisse, a publie un appel
dans la presse genevoise pour augmenter le nombre
des donneurs inscrits au Centre.

*

Colloquium ä Berne

Le laboratoire central du service de transfusion de la
Croix-Rouge suisse a organise, du 24 au 26 octobre, un
colloque consacre ä la chimie des albumines humaines;
place sous la direction scientifique du professeur Hans
Nitschmann, cet entretien s'est deroule ä l'Institut Theodore

Kocher, ä Berne. Soixante-dix medecins et chi-
mistes specialises, venant de huit pays europeens, ont
pris part ä cette manifestation et discute de maniere
approfondie les methodes techniques du fractionnement
du plasma et l'application clinique de ces fractions ainsi
que le domaine complexe de la coagulation sanguine
et les methodes physico-analytiques de la chimie des

proteines.

Rencontres et conferences

A l'occasion de l'assemblee annuelle de la Societe
suisse de pediatrie, le docteur A. Hässig a parle de
l'auto-immunisation en tant que principe pathogene.

*
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Un colloque consacre aux problemes de la coagulation

du sang a eu lieu le 16 octobre ä Paris. Les docteurs
Hässig, Kistler, Lüscher y ont pris part. Les discussions
ont permis aux participants de se faire une idee
d'ensemble des problemes actuels de la coagulation du
sang. lis ont pris connaissance aussi avec un vif interet
du traitement applique en serie par les cliniciens pari-
siens Jean Bernard et Mallarme dans la maladie de
Werlhofschen. lis ont entendu pour finir Mile Biggs,
d'Oxford, qui parla de l'emploi dans les hemostases de
la globuline antihemophilique preparee avec du plasma
de veau.

*

COLONNES ET DETACHEMENTS CROIX-ROUGE
Nos colonnes au travail

Les membres de la colonne croix-rouge 73, de Bäle-
Ville, ont pris part, du 30 juillet au ler octobre, ä tour
de role, pendant huit jours chacun, ä des exercices
pratiques, en s'occupant, dans les höpitaux de Rhein-
felden, Laufon et Breitenbach, des soins aux malades.

La colonne croix-rouge 82, de Winterthour, a organise

cette annee un exercice obligatoire du 28 septembre
au 6 octobre, ä Hütten, dans le canton de Zurich. Les
membres de la colonne ont participe, le premier jour,
ä un exercice tort interessant simulant leur intervention

dans un cas de catastrophe.
De son cote, la colonne croix-rouge 22, de Langenthal,

a organise un exercice obligatoire ä Eriswil, du
22 au 27 octobre; cet exercice a debute par une mobilisation

d'alarme provoquee par une catastrophe sup-
posee.

Les colonnes croix-rouge 31 - 34, de Zurich et Zoug,
ont accompli, du 29 octobre au 10 novembre, leur cours
de complement avec les troupes du 4e corps d'armee.

*

Cours de cadres pour femmes medecins
Sept femmes medecins incorporees dans les secours

sanitaires volontaires ont pris part au cours de cadres
du service sanitaire complementaire et du service croix-
rouge qui s'est deroule du 29 octobre au 10 novembre
ä Bale. A l'issue de ce cours, elles ont ete affectees aux
formations de la Croix-Rouge, en qualite de medecins
croix-rouge.

*

Avec nos soldats croix-rouge du Valais
Apres une interruption de plusieurs annees, la colonne

croix-rouge 14, de Sierre, a organise un exercice
obligatoire de trois jours du 15 au 17 novembre sous le
commandement du major Steinmann assiste du sgt.
Zaugg et du four. Fd. Pont. Elle a ete inspectee lors de
son exercice final par M. Elie Zwissig.

*

Rapport des cadres des formations croix-rouge
A l'occasion du concours federal de la Societe suisse

des troupes du service de sante qui a eu lieu les 17 et
IS novembre, a Payerne, le medecin en chef de la Croix-
Rouge a donne une conference ä l'intention des cadres
feminins du service croix-rouge, soit des chefs de de-
tachements, chefs de services, infirmieres-chefs et chefs
de groupes des secours sanitaires volontaires. Plusieurs
films furent presentes le samedi soir, films concernant
le secourisme, les effets de la bombe atomique sur des
troupes en campagne et la protection des civils. Cette
soiree permit aussi aux cadres d'une meme formation,
qui jusqu'ici n'avaient pas encore eu l'occasion de se

rencontrer, de prendre contact les uns avec les autres.
Le dimanche 18, les participants ont assiste aux com¬

petitions puis ont visite l'exposition du materiel sanitaire

de notre armee. La journee s'est terminee par
quelques conferences concernant le service de
transfusion de l'armee, la protection civile, la guerre
atomique et les problemes actuels des secours sanitaires
volontaires. Plus de trois cents participants ont assiste
ä cette rencontre.

*

Recrutement d'infirmieres
Les visites de recrutements suivantes ont ete orga-

nisees au mois d'octobre ä l'intention d'infirmieres, de

Samaritaines, de specialistes et d'eclaireuses:

— Ecole d'infirmieres de l'Institut de Menzingen,
Notkerianum, St-Gall 24 candidates

— Ecole Valaisanne d'infirmieres, Sion 19 »

— Ecole d'infirmieres de l'Höpital cantonal de
Lausanne 20 »

— Ecole d'infirmieres de Fribourg-Perolles 28 »

Total 91 candidates
*

INFIRMIERES
Notre exposition itinerante

Poursuivant son tour de Suisse, l'exposition itinerante

« La profession d'infirmiere » etait ä Konolfingen
du 20 au 28 octobre. Du 3 au 18 novembre, elle a passe
ä Ölten, et du 24 novembre au 2 decembre ä Langen-

INAUGURATION DU FOYER CROIX-ROUGE
DE LA SOURCE

Le 15 novembre a eu lieu, au 31 de l'avenue Vinet,
ä Lausanne, I'inauguration du nouveau Foyer de La
Source et de la Croix-Rouge et de son bureau de placement.

Ce Foyer abritera une vingtaine d'infirmieres. II
faut applaudir cette realisation sociale destinee a nos
infirmieres et remercier, parmi ses initiateurs, le doc-
teur J.-D. Buffat, president du Comite de direction de
La Source, Mme e. Vuilleumier-Thilo, presidente de
I'Association des infirmieres de La Source, et Mite
Gertrude Augsburger, directrice de La Source.

A la suite d'une allocution religieuse de M. P. Me-
traux, le Dr Buffat et Mme Vuilleumier remercierent
les autorites des facilites qu'elles avaient accordees.
M. A. Maret, conseiller d'Etat, salua la naissance de ce

foyer place sous le signe de la Croix-Rouge.

Des 1906, date de sa fondation, I'Association des
infirmieres de La Source s'etait preoccupee de creer un
Home pour infirmieres. Le Dr Ch. Krafft, alors direc-
teur de La Source, encouragea d'emblee ce projet et
la Croix-Rouge vaudoise offrit son appui. C'est ainsi
qu'en octobre 1909 le Foyer Source et Bureau de placement

s'ouvrirent d l'avenue Davel n" 11. Pendant la
guerre de 1914 d 1918, le Foyer dut emigrer d plusieurs
endroits et meme fermer momentanement ses portes,
pour reprendre en 1919, au chemin Vinet, dans la villa
St-Roch, d I'endroit oil se dresse actuellement le n° 31.

Nos infirmieres adopterent vite cette maison ancienne
qui avait beaucoup de cachet et un joli jardin.

Par la suite, un «Fonds du Home» fut cree, ali-
mente par les Sourciennes et les amis de la Source,
et constituant peu d peu un petit capital.

Malgre tout son charme, le vieux Foyer devint, avec
les annees, un peu trop vetuste. De grosses reparations
devenant necessaires, on chercha, en 1942, d acheter
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thai. Du 5 au 10 decembre, elle se trouvera ä Sumis-
wald.

Promotions ä l'Ecole genevoise du « Bon Secours »

Le 3 novembre, a eu lieu au «Bon Secours» la
promotion de 15 jeunes infirmieres ayant acheve leurs
annees d'etudes. La remise des diplomes fut faire par
MHe Vischer, la ceremonie etait presidee par le profes-
seur Jean Baumann, president du Conseil de l'ecole.
Les nouvelles infirmieres du « Bon Secours » sont:

Mesdemoiselles Josiane Bruhin, Anne Chappuis, Sido Cor-
naz, Christiane Eisenring, Madeleine Guillermin, Ursula Hurli-
mann, Marianne Keller, Nadege Micheli, Therese Nobile,
Idelette de Palesieux, Franijoise Perret, Christa Scheidegg, Marie-
Anne Veuve, Elisabeth Wackernagel, Clarise Wehrli.

Mile Duvillard, directrice de l'Ecole, s'adressa aux
nouvelles diplömees et Mme Ed. Frommel, presidente
de l'Association du Bon Secours, rendit hommage au
denouement de Mme Michaud, de Mile le £>r Renee Girod
et de Me Rene Gampert qui, tous trois, se sont depenses
sans compter depuis plus de vingt-cinq ans pour le
« Bon Secours ». Au nouveau foyer de La Source.

Examens
Les ecoles suivantes d'infirmieres reconnues par la

Croix-Rouge suisse ont organise des sessions d'examens:

une maison avec un confort plus moderne et plus de

place. Mais rien ne se presenta. C'est en 1954 que se

preciserent alors les projets d'une nouvelle construction,

sur l'emplacement du Foyer. La vi lie de Lausanne
et le canton de Vaud disposaient de capitaux destines
d la construction d'immeubles comprenant des loge-
ments d loyers modestes, et La Source, proprietaire du
Foyer, adressa une demande ä l'Etat de Vaud afin d'ob-
tenir une subvention et la possibilite de construite un
immeuble dont les deux etages superieurs seraient
reserves au Foyer pour infirmieres. Ce projet fut accepte
apres une longue etude et M. Pierre Bonnard, archi-
tecte, s'occupa des plans.

Le nouveau Foyer Source-Croix-Rouge et le Bureau
de placement sont des ä present ä l'avenue Vinet 31,

dans les 4e et 5e etages d'un immeuble neuf. Vingt
chambres, avec tout le confort moderne, peuvent ac-
cueillir des infirmieres, retraitees ou en activite, qui
ont d leur disposition une cuisine avec rechauds et
armoires individuels, une salle d manger, un salon avec
la radio, une cabine telephonique et un bureau de

placement.
Les locataires beneficient en outre de beaucoup

d'autres avantages et trouvent au Foyer la chaleur
d'une maison partagee avec d'autres compagnes, et
aussi le coin qu'elles peuvent arranger selon leur goüt
personnel, avec leurs propres meubles si elles le desirent.

Grace ä des dons, I'installation est confortable; une
Partie du « Fonds du Flome » a ete employee pour les

amenagements pratiques de la cuisine et de la buan-
derie, par exemple.

L'Association des infirmieres de La Source a la
charge financiere du Foyer, pour lequel la Croix-Rouge
lausannoise accorde un subside annuel.

La Directrice du Foyer s'occupe aussi du Bureau de

placement, qui rend de grands services, tant aux
infirmieres qu'ä la communaute.

Une inauguration avec les Sourciennes a eu lieu le
19 novembre.

— Höpital cantonal de Lausanne: 23, 24 et 31 octobre et le ler
novembre;

— Höpital cantonal de Lucerne: 25, 26 et 27 octobre;
— Fribourg-Perolles: 5 et 6 novembre;
— Diaconat de Bethesda, Bäle: 7 et 8 novembre.

*

Seances
La Commission de contröle de gestion a tenu seance,

le 6 octobre, au home d'infirmieres «Beau-Site», ä

Evilard.
*

Pour notre home d'Evilard
La Direction a accorde un credit de 111380 fr. pour

des travaux de transformation, agrandissements,
reparations et renovation du home d'infirmieres «Beau-
Site » d Evilard.

*

SOINS AU FOYER
Cours de monitrices et cours aux aveugles

Mile Nina Vischer a organise du 16 au 25 octobre, d

Neuchatel, un cours de monitrices. D'autre part, un
cours de soins au foyer fut donne, du 9 au 27 octobre,
aux pensionnaires de l'Asile des Aveugles de Berne.
Ce cours remporta un vif succes et fut suivi avec interet
par les participants.

*

SECOURS AUX ENFANTS
Cent quatre-vingt nouveaux enfants suisses ont recu

des lits
Grace au contributions des parrainages, 180 lits ont

d nouveau pu etre distribues au mois d'octobre d des

enfants necessiteux de toute la Suisse.
*

Depart de petits refugies autrichiens
Le 26 septembre, 100 petits refugies qui venaient de

passer trois mois dans des families de chez nous, ont
regagne leurs foyers, dans la Styrie et la Haute-Autriche.

*

Arrivee d'enfants refugies d'Allemagne et d'Autriche
Cinquante enfants refugies de Baviere sont arrives

en Suisse le 26 octobre. D'autres groupes sont encore
attendus au cours de ces prochains mois: le 22 novembre,
30 enfants du Sleswig-Holstein; le 13 decembre, 50

enfants de la Haute-Autriche; le 18 janvier 1957, 50 en-
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fants de Styrie. Tous ces petits refugies, äges de 6 ä

12 ans, ont un urgent besoin d'un sejour en Suisse.
*

Nos petits hötes grecs
Deux des enfants grecs accueillis ä « Beau-Soleil»

cet ete n'ont pu repartir avec leurs camarades le 3 oc-
tobre. Leur etat de sante necessitait pour l'un et l'autre
une prolongation de leur sejour en Suisse, la petite
Kostantios a subi une operation dont eile doit se re-
mettre et le petit Dimitrios n'est pas encore entiere-
ment gueri.

#

Des petits Yougoslaves ä Gstaad
Le 22 octobre, 35 enfants venant du sud de la You-

goslavie sont arrives en Suisse. lis ont ete regus au
home de la Croix-Rouge suisse « Beau-Soleil», ä Gstaad,

ou ils feront un sejour de quatre mois. La selection
des enfants a ete faite sur place par les soins d'une
doctoresse suisse et de la Croix-Rouge yougoslave.

*

Des enfants berlinois accueillis ä Ballaigues
grace ä une maison lausannoise
Un groupe de 35 enfants de Berlin est arrive en

Suisse le 12 octobre pour un sejour de retablissement
de trois mois. Ces enfants ont ete installes, grace ä la
generosite de la Maison Andre, ä Lausanne, dans le
home « Jura Rosaly », ä Ballaigues.

*

SECOURS INDIVIDUELS
EN SUISSE ET A L'ETRANGER

Le Comite central a accorde pour 1956 un credit
supplementale de 6000 fr. pour les secours individuels
destines A des families suisses. II a accorde egalement
un credit supplementale de 3000 fr. en faveur de l'aide
ä l'etranger.

*

DANS NOS SECTIONS
Apres le « Comptoir suisse » de Lausanne

LE BEAU RESULTAT DU POSTE DE COLLECTE
La section lausannoise de la Croix-Rouge suisse a

poursuivi, cette annee, grace A l'amabüite du « Comptoir

suisse », son action bienfaisante dans les jardins
du Comptoir. Le produit du poste de collecte s'est eleve
A 11 970 fr., beau temoignage de la generosite des visi-
teurs. Cette somme est destinee cette annee A des

ceuvres en faveur de l'enfance et au Centre anticancereux
romand.

*

Un concert croix-rouge de M. Pierre Fournier,
de M. Ansermet et de l'O. S. R. ä Geneve
Un concert extraordinaire a ete donne le 14 no-

vembre au Victoria-Hall avec le gracieux concours de
M. Pierre Fournier, violoncelliste, et du maitre Ansermet,

avec le concours de l'O. S. R. et le bienveillant
appui de la Societe des Emissions de Radio-Geneve, au
benefice de la Ligue genevoise contre la Tuberculose
et de la Croix-Rouge genevoise. — Une part du produit
de la soiree et de la collecte qui y a ete faite a ete

versee au fond de secours pour la Hongrie.

Le centenaire de I'Höpital cantonal de Geneve
Le centieme anniversaire de I'Höpital cantonal de

Geneve, ouvert en 1856, a ete marque le 12 octobre
par une ceremonie tres simple, ä l'amphitheätre des

nouvelles cliniques, en presence des autorites et de
nombreux medecins. Le professeur Maurice Roch a

ecrit ä cette occasion un historique de ces cent ans de

l'importante institution hospitaliere de Geneve, recit
qui a ete publie accompagne d'une description du futur
höpital due au professeur Jean-Jacques Mozer.

*

Deux deuils ä la Croix-Rouge
LE DOCTEUR GEORGES PATRY

Le docteur Georges Patry, decede le 6 octobre ä

Celigny dans sa 75e annee, etait un homme d'une grande
bonte et un Chirurgien tres apprecie. II se montra
notamment un organisateur ne au Comite international
de la Croix-Rouge, qui beneficia longtemps de son
experience et pour lequel il accomplit entre autres une
importante mission au Bresil. Le docteur Georges Patry
fut membre du comite de la section genevoise de la
Croix-Rouge suisse de 1929 ä 1950'. II assuma, au mili-
taire, les fonctions de medecin, chef de la ire division.
II etait le pere de M. Robert Patry, professeur, vice-

president de la Croix-Rouge genevoise. Nous presen-
tons ä tous les siens notre vive Sympathie.

LE DOCTEUR PHILIPPE SAUVIN
L'on apprenait avec infiniment de peine, le deces, le

20 novembre, du docteur Philippe Sauvin, enleve subite-
ment dans sa 67e annee ä l'effection des siens. Homme
de cceur, Chretien convaincu, cet excellent praticien
etait unanimement aime et apprecie. Apres des etudes
medicales ä Geneve, le docteur Ph. Sauvin fut medecin
ä Sainte-Croix jusqu'en 1928 et vint alors s'installer a

Nyon oü il fut bientöt appele ä participer ä la vie
publique. II etait depute au Grand Conseil depuis 1949.

II s'interessa activement ä la Croix-Rouge et presida
la section de Nyon jusqu'en 1950. Aux siens, et notamment

ä Mme Philippe Sauvin, qui a remplace son mari
ä la tete de la Croix-Rouge nyonnaise, nous presentons
notre respectueuse Sympathie.

LA CROIX-ROUGEDE LA JEUNESSE

La commission romande de la Croix-Rouge de la
Jeunesse s'est reunie ä Lausanne, le 13 octobre apres-
midi, sous la presidence du Dr Ed. Schauenberg, vice-
president de la Croix-Rouge suisse. Etaient presents,
MmeJ. Bauermeister (Neuchätel), M. R. Doebeli (Geneve),
M.R.Joost (Vaud), M. A. Repond (Fribourg), M. Schal-
better (Valais) ainsi que Mme Roeder, representant
1'Alliance suisse des Samaritains, M. J.Pascalis, de la Croix-
Rouge suisse, et M. M. Jenni, secretaire romand.

M. Joost rapporta sur la participation de la
delegation suisse au Centre international d'etudes de Rome,
et son heureux resultat. Notons ä ce propos que six
jeunes normaliens de Berne ont pris part de leur cöte
au Centre international de Mariazell, en Autriche, et
neuf jeunes eleves de l'ecole normale de Saint-Gall ä

celui de Cuxhaven en Allemagne. II est question d'or-
ganiser un ete prochain un Centre international de

«juniors» en Suisse, au bord du lac de Thoune, oü

seraient convies des jeunes de tous les pays limitrophes
ainsi que de Belgique, Luxembourg et Pays-Bas, mais
cela semble encore premature. Vaumarcus pourrait
egalement devenir un centre.

La commission s'est egalement interessee aux echanges

familiaux de jeunes Romands avec des Allemands de

leur äge, et a la prochaine edition du manuel de cours
elementaires d'hygiene et de premiers soins, ainsi qu'au
concours d'affiches organise dans les ecoles romandes
des Beaux-Arts. Divers projets ont encore ete etu-
dies: aide materielle des groupes de « juniors » ä des

camarades moins heureux sous forme de parrainages
ou d'autre maniere, renouvellement des fanions, adoption

d'un modele de pharmacie de classe, rendition du
texte de M. Duhamel « Art de vivre ».

*

La commission alemanique de la Croix-Rouge de la
Jeunesse s'est egalement reunie, le 27 octobre.

*

Concours d'affiches
Un concours d'affiches pour la Croix-Rouge de la

Jeunesse a ete ouvert entre les eleves de l'Ecole des

Beaux-Arts de Geneve et ceux des ecoles similaires de

Suisse romande des le 15 novembre. Les sujets suivants
ont ete proposes:
— Amitie internationale (tous les enfants du monde apprenant

ä se connaitre);

— Secours et premiers soins (on n'est jamais trop jeune pour
aider son prochain);

— Sport (pratiquer un entrainement progressif);
— Guerre au bruit (necessite du calme);
— Courtoisie et respect (une jeunesse bien elevee);
— Entraide materielle (distribution de lits ä des enfants sans

ressources);
— Entraide sociale (visites ä des camarades malades);
— Travaux manuels (objets fabriques dans des ateliers de

juniors et marques du signe de la Croix-Rouge de la Jeunesse).

La Croix-Rouge de Jeunesse de la Belgique s'inte-
resserait A plusieurs des sujets proposes.

*

Visiteurs
Mme Mireya Latorre Vincentini, directrice de la

Croix-Rouge chilienne de la Jeunesse, et le Dr Henryk
Zielinski, membre du comite central de la Croix-Rouge
de la Jeunesse polonaise, furent regus le 24 septembre
au secretariat general de la Croix-Rouge suisse. Tous
deux beneficiaient de bourses de voyage accordees par
l'UNESCO et ont eu ainsi l'occasion, durant trois mois,
de rendre visite ä differentes societes nationales de

Croix-Rouge en Europe.
*

Le Manuel de conseils elementaires d'hygiene pratique
et de premiers soins est ä l'impression
Le Comite central a accorde un credit pour

l'impression de 1000 exemplaires du manuel de Conseils
elementaires d'hygiene pratique et de premiers soins
edite par la Croix-Rouge de la Jeunesse suisse romande.

*

Chez les « juniors » de Suisse allemande
Le corps enseignant de Zurich a nomme une

commission de la Croix-Rouge de la Jeunesse placee sous
la presidence de M. Kaiser, directeur d'ecole.

*

M. Hans Beutler a donne le 3 octobre, ä Thayngen,
canton de Schaffhouse, ä l'organisation « Aula» du
conseil d'ecole et de paroisse, une conference sur le
camp international de la Croix-Rouge de la Jeunesse
de Mariazell. Le 24 octobre, M. Beutler a parle, ä une
reunion de l'Eglise paroissiale de Bettlacher, de l'ceuvre
accomplie par la Croix-Rouge au Chambon sur Lignon.
La jeunesse d'Eglise de Bettlach participe activement
au travail de la Croix-Rouge de la Jeunesse.

En Suisse
LA VACCINATION ANTIPOLIOMYELITIQUE

Nous avons publie. lors du «lancement» premature
par la presse du vaccin « antipolio » du docteur Salk,
voilä un an et demi, une etude consacree par notre
collaborateur « Paracelse » ä ce vaccin (Revue de la
Croix-Rouge suisse, Ier juin 1955). De nombreuses et
nouvelles experiences, une mise au point des procedes
de fabrication industrielle du produit, ont permis
depuis lors d'assurer son inocuite et de demontrer ses

qualites contre la terrible maladie. II fallut attendre
encore plusieurs mois avant que l'Amerique füt en
mesure de livrer ä l'etranger le vaccin Salk en quantites
süffisantes et offrant toutes les garanties necessaires.

A la fin d'octobre, les dernieres barrieres ä son
exportation etaient levees et un premier lot de vaccin
Salk parvenait en Suisse, ä la suite des demarches
faites ä Washington par le Service federal d'hygiene
pour 1'obtenir. Ce lot, representant environ 30 000 doses
de vaccin, a ete reparti entre tous les cantons et les
vaccinations ont pu commencer, selon les instructions
et les mesures prises par les services d'hygiene federaux,
des le debut de novembre.

A Geneve, le professeur Edmond Grasset, chef du
service cantonal d'hygiene — qui s'etait rendu le
premier, avec le docteur Bonifas, chef du service des virus,
A New-York pour se documenter sur l'emploi du vaccin
— a donne au cours d'une conference de presse des

renseignements sur les vaccinations prevues dans ce

canton. Le Conseil d'Etat a decide la vaccination gra-
tuite, non obligatoire, des enfants de six A dix ans

frequentant les ecoles publiques. Chacun peut d'autre
part se procurer, A ses frais, dans les pharmacies le
vaccin Salk s'il le souhaite pour se faire vacciner par
son medecin.

Dans le Pays de Vaud, le docteur Payot, chef du
service d'hygiene cantonal, prevoit que les 4500 doses
de vaccin achetees par l'Etat vaudois pour le prix de
120 000 fr. permettront de vacciner 18 000 enfants äges
de six ä dix ans. La vaccination sera egalement facultative

mais eile ne sera gratuite que pour les families
dont le revenu, charges fiscales deduites, n'atteint pas
4000 fr. La Societe vaudoise de medecine avait con-
voque la presse ä Lausanne pour entendre un expose
tres complet sur le probleme de la vaccination Salk par
les professeurs Maurice Jaccottet. Hauduroy et Vanotti.

Dans tous les autres cantons, des mesures ont egalement

ete prises en vue de l'utilisation du vaccin Salk
qui, s'il n'assure pas encore une immunite absolue et
definitive, a neanmoins fait ses preuves et dont l'inno-
cuite est aujourd'hui complete.

*

Pour la reeducation des malades atteints de polio
La Federation des societes de secours mutuels de

la Suisse romande a fait part cet ete de son projet
d'etablir une station de reeducation pour les polio-
myelitiques ä Loeche-les-Bains. Une grande campagne
de propagande a ete lancee pour obtenir la souscription
des 600 000 fr. manquant encore ä la Federation pour
completer le budget necessaire de 2 millions et demi.

*

SAMARITAINS
Pour 1'ambulance de Mendrisio

Le Comite central a decide d'accorder ä la Societe
des Samaritains de Mendrisio « Croce Verde » une
subvention de 1000 fr. pour l'achat d'une nouvelle
ambulance.
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ATTIVITA' DELLA CROCE ROSSA NEL CANTON TICINO

La « Rivista svizzera della Croce Rossa » non ha fin
qui dedicato molto spazio alle attivitä delle sezioni
ticinesi per il fatto stesso che le sezioni non hanno mai
ritenuto particolarmente importante il farsi della pub-
blicitä, come si dice oggi.

Chi lavora giorno per giorno nemmeno si accorge,
infatti, di quanto ampio si faccia il suo campo d'azione
e di come si accumulino le sue opere. In questo caso

opere a favore della comunitä.
Le cronache dal Ticino, che abbiamo il piacere di

inaugurare oggi, non saranno avvisi pubblicitari, ma
segnalazioni di giusto riconoscimento per il lavoro
svolto in silenzio da numerose persone per le quali
Videale della Croce Rossa e diventato regola di vita e

si e trasformato pure, adattandosi ai tempi, per fron-
teggiare i bisogni nuovi delle popolazioni per le quali
tali persone sono attive.

Una caratteristica dell'attivitä delle sezioni ticinesi
sta appunto nella grande varietd delle sue manifesta-
zioni. Chiasso, regione di frontiera, ha assunto a volte
carattere internazionale, Lugano si e specializzato per
il Centra trasfusioni del sangue, Locarno si volge alle
valli con il servizio trasporti, Bellinzona ha sviluppato
la Scuola delle infermiere ponendola sotto I'insegna
della Croce Rossa, la Leventina con bellissima colla-
borazione tra Samaritani e Croce Rossa ha portato ad

Airolo un posto di pronto soccorso tanto piü neces-
sario dato il traffico sulla strada del San Gottardo. E

parleremo pure della sezione Mesolcinese che lavora in
collaborazione con Bellinzona ed ha, a sua volta, carat-
teristiche di lavoro assolutamente speciali.

LEVENTINA

Airolo ha dietro di se la tradizione dei soccorsi sul

passo del San Gottardo dai tempi in cui ancora non
esistevano le ferrovie a per attraversare la montagna i
passeggeri stendevano il loro testamento. II passaggio
delle Alpi era un'avventura per la quale si pagava
pedaggio di morti e feriti.

I tempi mutati, i passaggi che si contano a migliaia
non hanno tolto alia montagna i suoi pericoli. La
motorizzazione Ii ha anzi accresciuti. La colonna di
soccorso per le vittime della montagna (turisti, passeg¬

geri e alpigiani intenti ai loro lavori) vede attualmente
il suo lavoro affiancato dall'opera intelligente dei samaritani

e della Croce Rossa. Le due organizzazioni hanno
creato da tempo, ma perfezionato in questi Ultimi anni,
il posto di pronto soccorso di Airolo equipaggiato in
modo da permettere anche qualche intervento chirur-
g'ico d'urgenza. Nel Palazzo delle Scuole il Municipio di
Airolo mette a disposizione un locale, riscaldamento e

elettricitä. Ogni anno, si pub dire, il locale si arrlcchisce
di qualche installazione nuova che lo rende sempre piü
idoneo a rendere servizio. Recentemente le Officine di
Bodio hanno regalato alia sezione un apparecchio per
la respirazione artificiale di ultimo modello: l'altalena.

Ma la principale e piü importante realizzazione, in
atto dal 23 agosto 1955, e l'autolettiga. II suo acquisto e

stato reso necessario dai numerosi casi in cui si rendeva
necessario il trasporto di feriti e ammalati all'ospedale
distrettuale di Faido, od anche verso la Svizzera Interna
o gli altri ospedali e le cliniche del cantone. L'autolettiga

e stata acquistata con una taella gara di soli-
darietä tra diverse associazioni. II 50 per cento delle
spese e stato assunto dal Comune di Airolo; la Lega
Samaritana Svizzera, la Centrale della Croce Rossa a

Berna, il comune di Quinto, l'associazione per l'aiuto
alle popolazioni di montagna, il dipartimento dell'interno
del cantone Ticino hanno contribuito per il resto.

Altra gara di solidarietä si e svolta e si svolge per
il funzionamento normale dei trasporti. I tre garage di
Airolo mettono a disposizione, a turno ogni quindici
giorni, l'autista che poträ essere chiamato in caso d'ur-

La nouvelle ambulance d'Airolo.

LE CAMP DE VAUMARCUS

II est quasi impossible de faire participer des en-
fants diabetiques ä des camps ou a des colonies de

vacances destines ä des enfants en bonne sante, le
risque qu'ils y courraient est trop grand. Un probleme
analogue se pose d'ailleurs pour les enfants demeures
infirmes ä la suite d'accidents ou d'attaques de polio-
myelite, meme si les sequelles sont relativement peu
graves, et pour beaucoup d'autres enfants atteints de
maladies chroniques, et qui, empeches de suivre les

jeux de leurs petits camarades, souffrent moralement
de leur etat et ne retirent nul profit de vacances passees
dans de telles conditions.

Desireux de prouver qu'il est par contre parfaite-
ment possible d'organiser, sous certaines conditions, des

camps destines ä des enfants diabetiques, un groupe de

pediatres romands en a tente l'experience cet ete au
chateau de Vaumarcus, devenu, on le sait, colonie de

vacances de la Croix-Rouge neuchäteloise. De tels camps
avaient dejä eu lieu tant en France qu'en Belgique; la
Croix-Rouge berlinoise, de son cote, a reserve un home
ä Grunewald qui peut recevoir un cinquantaine de

petits diabetiques pendant leurs vacances. Mentlonnons
egalement qu'un camp pour eclaireurs diabetiques a eu
lieu cet ete en Suisse alemanique, camp organise par
les eclaireurs « Malgre-tout ».

La Croix-Rouge neuchäteloise, et sa Croix-Rouge de
la Jeunesse, ont permis aux medecins organisateurs
de realiser leur projet en mettant ä leur disposition le
chateau de Vaumarcus ainsi que des moniteurs et des

monitrices diplömes, membres pour la plupart des «

juniors » croix-rouge.
Vingt-trois enfants diabetiques, d'äge scolaire, venus

de toute la Suisse romande ont ete appeles ä participer
ä ce camp. L'on s'etait volontairement arrete ä ce
chiffre peu eleve, car il s'agissait d'un camp pilote dont
les experiences auraient une grosse importance pour
l'avenir. La direction du camp a ete confiee ä un me-
decin qu'assistait un moniteur-chef diplome du Centre
d'entrainement aux methodes d'education active. Des

medecins, des infirmieres, des moniteurs et des monitrices

completaient le personnel d'encadrement et de

surveillance medicale. Le resultat a ete si concluant
qu'un camp rassemblant un plus grand nombre d'en-
fants est d'ores et dejä prevue pour l'an prochain.

POUR ENFANTS DIABETIQUES

Empruntons au rapport du moniteur-chef, M.
Gilbert Friedrich, quelques details sur l'organisation et sur
la vie de cette colonie qui permit ä de nos petits com-
patriotes de connaitre eux aussi, et malgre les
precautions oü les oblige leur sante, de belles vacances de

plein air. Nous reviendrons une autre fois sur l'aspect
medical de ce camp et sur les resultats enregistres par
les medecins organisateurs.

Les enfants avaient ete repartis en trois groupes
mixtes, deux monitrices se partageant les enfants de
10 ä 16 ans et une troisieme ayant en charge les cinq
petits de 7 ä 8 ans. Les monitrices avaient la respon-
sabilite de tout ce qui concernait l'organisation inte-
rieure et la discipline, repas, toilette, repos, etc. La
plupart du temps, l'activite quotidienne rassemblait tous
les enfants pour les jeux ou les excursions quotidiennes,
ce qui facilitait grandement la surveillance medicale,
medecins et infirmieres se trouvant ainsi ä disposition
immediate de tous.

Jeux de ballon, bains au lac, jeux scouts et jeux de

piste, constructions de cabanes dans la foret ou cueil-
lettes de plantes ou de champignons, excursions meme,
meublerent les belles journees. Danses et chants, ateliers
de modelage, de moulage, peinture, confections d'ob-
jets en raphia ou decoupages remplissaient Celles passees

ä l'interieur du chateau. S'il fallait, evidemment,
respecter certaines consignes medicales, pour les repas,
pour le repos, adapter l'effort physique au cas de

chacun, les petits diabetiques de Vaumarcus ont pu
vivre trois semaines de vacances comme peu d'entre
eux en avaient connues — la plupart n'avaient jamais
pu participer ä un camp ni ä une colonie. Us y ont
tous trouve un bei et heureux epanouissement de tout
leur etre. Car, comme le note le moniteur-chef, le camp
leur «a permis d'agir dans tous les domaines qu'ils ont
abordes, art, sport, nature ou relations sociales — si
importances dans une collectivite enfantine; d'agir sans

contrainte, dans un climat de confiance, d'amitie et de

detente, pour les aider a former leur jeune personnalite
et leur donner les meilleures conditions de sante pour
aborder la nouvelle annee scolaire ».

Le camp avait-il reussi dans le but qu'il s'etait
propose? Les mines epanouies des 23 petits colons, le lersep-
tembre, en repondaient pour eux.

genza. Uno dei garage fa servire il suo telefono da
centro di chiamata e avverte le samaritane di servizio
allorche le chiamate gli giungono. Si e cost sicuri che

il centro funziona sempre, giorno e notte, ciö che costi-
tuisce per la regione un vantaggio di notevole im-
portanza.

LE ATTIVITA' SEGRETE

Accanto a queste attivitä pubbliche in collaborazione
con la sezione samaritani, la Croce Rossa leventinese
ne svolge una che diremo confidenzialmente segreta
grazie alia dedizione delle signore che fanno parte del
Comitato presieduto dal dottore Pousaz di Bodio. Alia
Croce Rossa ricorrono le famiglie meno abbienti per
aiuti diversi: la vice presidente, signora Maria Per-
wangher, diventa in questi casi consigliera e arnica. Si
incarica dei collegamenti con le altre associazioni assi-
stenziali, provvede a segnalare al Centro Soccorso ai
fanciulli i bimbi che hanno bisogno di un letto, stende
domande per far ottenere sussidi, ottiene forniture di
indumenti che raccoglie e cura lei stessa prima di di-
stribuirli alle famiglie. E' un lavoro di ogni giorno fatto
con lo spirito di chi considera l'opera sociale un dovere
di tutti i tempi al quale non si sottrae I'individuo dalla
retta coscienza.

Queste le attivitä della sezione Croce Rossa della
Leventina, notevoli se si considera I'estensione della
valle e il suo carattere di regione di alta montagna,
ove i paesi sono difficilmente raggiungibili soprattutto
durante I'inverno.

Attualmente e alio studio la possibilitä di formare
anche qui un centro trasfusioni del sangue e numerosi
sono i donatori giä iscrittisi e che giä hanno dato il loro
contributo al Centro di Lugano che ha mandato lassü la
sua squadra di medici e samaritane. Si tratta general-
mente di operai delle officine di Bodio, commoventi nel
gesto semplice e grandioso dell'offerta del loro sangue
alia fine di una giornata di lavoro.

Sono tutti elementi, questi, che dimostrano quanto
attiva sia la sezione Croce Rossa della Leventina che
nasconde la sua opera dietro la tipica, scontrosa mo-
destia delle genti della montagna. i. c.

L'autolettiga fli Airolo.
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SOCIETE SUISSE DES TROUPES
DU SERVICE DE SANTE

Le Concours federal de Payerne
Pour la premiere fois depuis 1931, la Societe suisse des

troupes du service de sante a pu organiser, ä Payerne,
des concours federaux pour l'obtention du certificat de

capacite Le dernier concours avait eu lieu a Bale
Depuis la guerre, ll n'y avait eu que des concours regionaux

Les concours de 1956, places sous la direction de la
Commission technique presidee par le major Willy Rufer,
de Berne, ont connu un plem succes, et beneficie d'une
excellente organisation Le juiy etait cofnpose de 110

examinateurs, medecins et adjudants-mstructeurs. Tous
les concours se sont deroules dans les deux casernes
payernoises, libres a ce moment d ecoles de recrues

Les membres actifs de la S S T S S ont eu a subir
des epreuves fort diveises, montrant leurs connais-
sances tant theonques que pratiques dans l'ensemble
de leurs täches samtaires a 1 armee

— Hemostases,
— Fixations,
— Maladies et soins aux malades,
— Transpoit de blesses et de malades,
— Connaissance des instruments,
— Preparation de solutions,
— Medicaments,
— Organisation d'un poste sanitaire de bataillon

Plusieurs expositions interessant tant les participants
que le nombreux public avaient ete preparees a Payerne.
montrant notamment un poste de secours de bataillon,
un poste de protection ABC (atomique, biologique et
chimique), etc Le film « Une compagnie de soldats »

etait presente en permanence Rappelons que la Societe
suisse des troupes du service de sante comprend actuelle-
3500 membies se rattachant a 48 sections

*

Subvention pour 1956

Le Comite central a accorde, poui 1956, ä la Societe
suisse des tioupes du service de sante, une subvention
plus elevee qu'ä l'ordmaire, soit 2500 fr. au lieu de
900 fr, comme participation de la Croix-Rouge suisse
aux competitions qui ont eu lieu ä Payerne les 17 et
18 novembie

*

LE COMITE INTERNATIONAL
EN AFRIQUE DU NORD

En Algerie
Une tioisieme mission du C I C R s est rendue en

Algerie du 15 octobre au 3 novembre pour visiter les
centies ou ont ete rassembiees les personnes assignees
a residence par les autontes frangaises Un rapport sur
cette visite a ete redige par le representant du C I C R
M Pierre Gaillard, assiste du D> Gailland, conseiller
medical, et lemis au president du Conseil frangais le
15 novembre

*

Au Maroc
A la suite des tragiques incidents de Meknes — au

cours desquels un citoyen suisse, M Philippe Walther,
d'origine vaudoise, a perdu la vie — le delegue du
C I C R au Maroc, M Vauthier, a remis une somme
de 1 million de francs marocains aux organismes locaux
de la Croix-Rouge de la part du Comite international
et comme contribution a l'assistance des victimes des
erneutes

*

SAUVETAGE AERIEN
Essais d'un helicoptere ä reaction dans les Alpes

Un helicoptere ä reaction frangais, le « Djinn 17 »

a ete soumis a des essais a la fin d'octobie dans les

Alpes bernoises Le plafond piatique de cet appareil
depasse 4000 m Mum d'un moteur turbomeca a
turbine de 240 CV, de pales d'une longueur de 11 m, cet

appareil ayant quatre personnes ä bord a pu faire du
« sur place » en rase-glacier et atterrir et decollei sans
aucune difficulte au Jungfraujoch Si cet appareil est

essaye aujourd hui par notre armee, ses peifoimances
montrent qu'il pourra rendre de grands services pour
1 evacuation de blesses en montagne et qu ll pourrait
etre utilise egalement pour le sauvetage alpin

*

LE NOUVEAU LABORATOIRE FEDERAL
DE LA PHARMACOPEE

Le 25 octobie a eu lieu a Berne 1 inauguiation des

nouveaux locaux du laboratone fedeial de la phaima-
copee Ce laboratoire, cree en 1945, permet aux experts
federaux d avoir a leur disposition tous les moyens de

contröle des medicaments et de garantir un degre de

pürete et une valeur therapeutique maximums
*

TIMBRES CROIX-ROUGE
France

Les timbres de Noel de la Croix-Rouge frangaise
sont consacres, cette annee, a la reproduction de l'ceuvre
celebre de Watteau, Gilles, et a celle d'un fragment du
tableau de Louis Le Nam, La famille de paysans Leur
emission en « premier jour » aura lieu a Epmal les 8 et
9 decembre Une grande exposition philatehque se tien-
dra ces jours au Lycee Claude-Gelee, a Epinal, avec le
concours de l'Administration des P T T et du Club
philatehque vosgien Un bureau de poste temporaire
sera ouvert a I'exposition pour I'affranchissement au
moyen d'un tampon d'obliteration «l"jour» —
obliteration en rouge — grave specialement par I'artiste
Jacquemm Un carnet — bloc de huit timbres (quatie
et quatre) est egalement prevu

1956 12-1-3 fr Jeune paysan, fragment du tableau de Le Nam
15J-5 fr Gilles, de Watteau

Des enveloppes « premier jour » et des cartes pos-
tales «maximum» reproduisant le sujet des deux
timbres de 1956 seront egalement mis en vente

— Carte postale gravrue originale d apres le timbre de
12 — 3 fi par Ch Mazelin, affranchie de 12T3 fr 200 fi

—• Enveloppe «lerjour» lllustiee des « Trois petits
enfants au cuveau », 1 enveloppe nue 50 fi

— Dito, l'enveloppe affianchie des deux valeurs obli-
terees 100 fi

— Caite «maximum» rep^oduisant le « Gi'les» de
Watteau, avec timbre de 15 + 5 fi obliteree 100 fi

— Carte « maximum » reproduisant le « Jeune pay¬
san » de Le Nam, avec timbre de 12 -t- 3 fr
obliteree 100 fr

— Biochure, tirage 1500 ex comprenant le catalogue
mis a jour des timbres cioix-rouge et de nombieux
ai tides philateliques 100 fi

Les commandes sont a adresser au Conseil departe-
mental de la Croix-Rouge frangaise, rue de l'Höpital,
a Epinal (Vosges), et le payement par mandat-poste ou
\ ersement au compte de cheques postaux du Conseil
departemental, Nancy 637 - 39, en ajoutant 40 fr pour
envoi recommande

A
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En marge de la «protection des civils en cas de guerre »

UN PRECURSEUR: A.-P. DE CANDOLLE

Nous pensons interesser ceux que preoccupe aujour-
d'hui le probleme de la protection de la population
civile en temps de guerre en reproduisant ce passage
des memoires d'Augustin-Pyramus de Candolle, le ce-
lebre botaniste genevois (1778 - 1841). Appele ä la chaire
de botanique de l'universite de Montpellier en 1808,

Candolle, quelques annees plus tard, se vit confier la
responsabilite de Venseignement dans la cite langue-
docienne. C'est ä ce titre qu'au cours des Cent jours il
jut appele ä prendre des mesures pour proteger les
eleves du lycee du feu des canons attaquant la ville.
Mesures qui ne different guere, on va le voir, de celles

que notre epoque a dü prendre en bien des pays au
cours de la derniere guerre ni de celles que I'on re-
commande aujourd'hui. On peut dire, pensons-nous, de

Candolle qu'il fut un precurseur en cette matiere aussi.

Et, en admirant la sagesse et la bonhomie judicieuse de

son attitude, on peut pretendre qu'il a droit ä s'inscrire
lui aussi dans la liste des Genevois soucieux de reme-
dier ä la misere provoquee par les guerres chez les

hommes et de les attenuer dans la mesure du possible.
*

Cependant, ä mesure que les chances de guerre
augmentaient, ä mesure, aussi, les royalistes du Midi,
comptant sur les revers de l'empereur, commengaient ä

s'agiter. Des bandes de paysans, excites surtout par
M. de Montcalm, vinrent occuper la ville qui, en majo-
rite, etait pour eux. Je me rappelle que le Ier juillet
(1815) j'allai faire ma lecon en passant au milieu d'une
tourbe indisciplinee de paysans armes, etendus par
terre, plusieurs ivres et menagants. Les eleves n'oserent
pas manquer quand ils me virent dans ce moment de
desordre. Le lendemain, 2 juillet, les troupes du general
Gilly, qui tenaient pour l'empereur, vinrent par la route
de Nimes soutenir celles qui occupaient la citadelle.
Elles monterent l'arme au bras et sans tirer jusqu'ä la
place de Peyrou. Les paysans, en les voyant arriver,
fuyaient ä toutes jambes et jetaient leurs armes et

leurs gibernes pour courir plus vite. J'ai vu, de mes

yeux, cette terreur panique, chose dont je ne m'etais
jamais fait d'idee. Pendant ce temps, la citadelle, pour
seconder Taction des troupes de Gilly, tirait sur la ville
ou par-dessus la ville des boulets et des obus. II en
tomba autour du Jardin, mais sans rien endommager.
Je postai les jardiniers dans les divers enclos pour
obvier aux dommages s'il s'en presentait, et je me ren-
dis au Lycee.

Celui-ci, place en face de la citadelle, pouvait courir
des dangers, et je fremissais des resultats pour les
eleves qui y etaient renfermes. II n'etait pas facile
d'arriver, car j'avais la ville entiere ä traverser: les

paysans de Montcalm tiraient sur ceux qui portaient la
cocarde tricolore et les soldats de Gilly sur ceux qui
avaient la cocarde blanche. Je me mis en route, sans
cocarde, pour arrivei ä bon port. Je rencontrai en che-
min plusieurs traces de sang verse, mais j'arrivai sans
accident. Apres m'etre concerte avec le proviseur, je
haranguai les enfants sur un ton moitie serieux, moitie
plaisant, et apres les avoir fait mettre en ordre de
bataille, je les fis conduire dans des souterrains vastes
et clairs oü ils etaient ä l'abri des obus et des bombes,
et oü je leur fis donner un diner aussi bon que la regle
pouvait le permettre. Quand toute cette famille, confiee
ä ma surveillance, fut en sürete, je me sentis tellement
soulage de ma responsabilite que je passai une partie
de la journee ä aller, malgre les dangers evidents qu'on
courait, voir quelques dames de mes amies pour savoir
des nouvelles d'elles et de leur famille. C'etaient des

etonnements extraordinaires de me voir arriver dans ce

jour de crise, mais etant seul chez moi, je sentais le
besoin de voir quelqu'un dans un semblable moment
oü il est impossible de rien faire. Le matin, avant la
crise, j'avais bien acheve la preface du supplement de
la Flore frangaise, mais je n'aurais pu le faire apres les
emotions de la journee. Des le lendemain on eut con-
naissance de la defaite de Waterloo...

Memoires et souvenirs de Augustin-Pyramus de Candolle
ecrits par lui-meme et publies par son fils, Geneve et
Paris, Joel Cherbuliez, 1862.

CONTROLE DE LA RADIOACTIVITE
DE L'AIR ET DES EAUX

Creation d'une commission föderale

Le Conseil föderal a decide le 16 novembre la creation
d'une « commission föderale de la radioactivite de l'air
et des eaux » chargee du contröle de cette radioactivite
et d'etudier les mesures ä prendre en cas d'augmen-
tation inquietante de cette radioactivite. Le president
de cette commission est M. Paul Huber, professeur ä

l'universite de Bäle, ses membres MM. Jean Rossel, de

Neuchätel, Paul Ackermann, de la Station centrale de

meteorologie dePayerne, Richard Extermann, de Geneve,
Otto Jaag, de Zurich. La commission travaillera en
liaison avec les services « A. B. C. » du Departement
militaire föderal et le Service föderal de l'hygiene
publique.
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